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O n est censé voir avec les yeux et le cœur. Dans 
une civilisation où pr édomine le par aître, le 

risque est de r ester seulement au niv eau du sen-
sationnel. Or, l’essentiel est souv ent invisible et ne  
se réalise que dans la durée. Il faut reconnaître que 
tous les progrès ne se f ont qu’à travers des chocs  
et des mutations parfois radicales dans le temps et 

l’espace. Une eau  
stagnante finit par 
être polluée et nau-
séabonde ; celle 
d’un cours impé-
tueux par c ontre 
renferme des forces 
insoupçonnées qui, 
une fois maîtrisées, 

sont sources de progrès.
Dans ce sens, une nouv elle 
année pastorale s’ouvre 
devant nous, suscite notre 
engagement et exige le 
renforcement de nos com-
pétences. J’invite chacun à  
réfléchir sur les moyens et  
les formes pour la r éalisa-

tion de nos tr ois projets pastoraux pour fair e de 
notre paroisse une communauté vivante, diversifiée 
mais structurée par une spiritualité qui nous rendra 
forts et responsables. Conscients que nous sommes  
l’Eglise locale à sa base, à tout instant nous sommes 
appelés et en voyés comme témoins de la Bonne  
Nouvelle du salut de Dieu pour l’humanit é. Nous 
sommes missionnaires à travers nos engagements  
quotidiens dans nos familles, dans notr e commu-
nauté paroissiale.
Ainsi, il nous faut r éfléchir et travailler pour réduire 
le décalage entr e la r echerche de la satisfaction  
des besoins mat ériels et les besoins spirituels de  
chacun. Si les sacr ements restent du domaine des  
familles, l’engagement de vient affaire individuelle. 
L’intériorisation, le recueillement et l’espace c onsa-
crés à l’intimité avec Dieu ou avec soi-même s’avè-
rent difficiles, voire impossibles dans une société de 
bruits et de courses effrénées.
Comment envisager l’éducation des membr es de 
la communauté face au x réflexes entretenus de 
consommation et face à la c ourse du paraître et de 
l’avoir ? Comment témoigner que l’Eglise est commu-
nion ? Toutes les entités ont des droits et des devoirs, 
et l’engagement chrétien est bien permanent ! Nous 
avons donc un long chantier de vant nous. Œuvrons 
pour l’essentiel, nous verrons l’invisible ! 

Père Jean-Baptiste

Œuvrer pour 
l’essentiel, 

saisir 
l’invisible

Les évêques de France ont 
publié en avril dernier un texte 
qui appelle les communautés 
chrétiennes à prendre leurs 

responsabilités sur les enjeux et 
défis écologiques pour l’avenir.

Audition de la 
Philharmonie 

de Roncq en la 
cathédrale

 de la Treille

Cent paroissiens 
en pèlerinage au 
sanctuaire marial 

de Beauraing

Messe 
des cartables
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Joies et peines

Sont entrés dans la famille 
des chrétiens par le baptême
Cassy et Tracy DELELIS, 138/1 rue de 
Tourcoing.
Cheyenne LAMARQUE, 15 rue de Tourcoing.
Robin LELEU, 8 rue Eugène Potier.
Téo LE PAK, 9 rue de Billemont.
Rayan VANDERHULST, 87 rue de Lille.
Emile DELEPORTE, Linselles.
Tom VANDINGENEN, Linselles.
Mathis BALESTRIE, 169 rue de Tourcoing.
Léa DOUCHIN, 127 rue de Lille.
Hortense DUPONT, 226 rue du Dronckaert.
Mëlya HOUSAY-VANHAEKE, 8 rue Joseph 
Hentgès.
Eliott MEQUINION, 79 rue de Lille.
Jeanne OUSSELIN, 32 rue de l’abbé Lemire.
Lya RASSENEUR, 12 rue Jean Moulin.

Se sont unis par les liens 
du mariage devant Dieu 
et la communauté chrétienne
Edouard LECOLIER et Delphine 
HARBONNIER.

Vianney LANGUILLE et Florie LENOIR.
Jérémie DAMIENS et Marie-Angélique 
DERUDDER.
Nicolas DHAYER et Vanessa DELEFORTRIE.
Quentin HUYGHE et Coralie AVERLANT.
Fabrice VIEIRA et Aurélie LEGRAND.
Rémi POTTEL et Mireille DAR.

Se sont endormis dans l’attente 
de la résurrection
Cécile VANDEWYNGAERDE-CAPON, 79 ans.
André DEKUSSCHE, 33 rue Paul Langevin, 
81 ans.
Marguerite BOCKTAELS-STEHLE, La Colombe, 
101 ans.
Gaston FOUQUET.
Denise CONSTANT.
Pierre SIMAR.
René HENDRYCKX, 72 ans.
Michelle BRIET-DESTAILLEUR, 68 ans.
Alphonsine BOINET - La Colombe, 92 ans.

Ets RAES
191, rue de Lille - RONCQ

03 20 94 07 36Salle d’Exposition

• Le chauffage
• Les énergies nouvelles
• La salle de bains

AUTOMOBILE RONCQUOISE 
Mécanique - Carrosserie - toutes marques

Ventes neuf - occasion
122, rue de Tourcoing - RONCQ- Blanc Four

03 20 94 71 28
agréé carrosserie IXELL

Tous travaux de bâtiment
418 bis, rue de Lille - 59223 Roncq
Tél./Fax : 03 20 54 22 69
e-mail : alfredo.renovation@orange.fr

Pompes funèbres - Marbrerie 
Salons funéraires

Contrat Prévoyance Obsèques
LEMAHIEU 22, r. du 8 Mai 1945 RONCQ

Tél. 03 20 94 40 47

TRAITEUR
Boucherie - Volailles

Charcuterie artisanale
fermeture le mercredi

511 bis, rue de Lille - 59223 RONCQ

Tél. 03 20 94 66 92

Salons & Parc de réception
Traiteur

414, rue de Lille - RONCQ
03 20 94 15 16

www.amphitryon.fr

Réparations toutes marques
Vente VN-VO - Locations utilitaires - minibus

418bis, rue de Lille
59223 RONCQ

Thierry

Tél. 03 20 46 03 46

AERNOUT
COUVERTURE  ZINGUERIE

41, rue de Kocevje - HALLUIN 

Travail de Qualité depuis 4 Générations

EIRL

FERME DU VINAGE
Thérèse-Marie et Michel COUVREUR
tous les produits de la ferme
RONCQ - 03 20 94 60 67
www.fermeduvinage.fr

tous les jours sauf dimanche

POMPES FUNÈBRES

SALONS FUNÉRAIRES DE RONCQ

CONTRATS OBSÈQUES

Franck et Marie 
Martin - Ponthieux 164, rue de Lille 

RONCQ 
(Blanc Four) 24h/24 - 7j/7Tél. 03 20 07 07 06

Horaires des messes, 
En semaine
Le lundi et le mercredi : 8h45 à Saint-Piat.
Le jeudi et le vendredi : 18h30 à Saint-Piat.
Week-end
Attention : à partir d’octobre changement de rythme et 
d’horaire des messes du week-end
Les 1er, 3e et 5e samedis : 18h30 à Saint-Roch
et dimanches : 11h à Saint-Piat.
Les 2e et 4e samedis : 18h30 à Saint-Piat
et dimanches : 11h à Saint-Roch.

Adresses utiles
☛ Adresse d’habitation du père Jean-Baptiste, 
curé : 137 rue de Lille – tél. 03 66 97 16 78 
(avec répondeur). Courriel : rkjb@numericale.fr
Le père Jean-Baptiste est absent le lundi.
☛ Adresse d’habitation de l’abbé Dominique 
Desplanque, prêtre résidant : 1/204 rue du Docteur 
Galissot – tél. 03 20 35 48 40.

Dates à retenir
Vendredi 1er novembre : fête de la Toussaint
Messe à 11h à Saint-Piat.
Dimanche 3 novembre
Messe des familles 11h Saint-Piat.
Samedi 30 novembre
20h veillée avec Hugues Fantino.

Dimanche 1er décembre 
Réouverture officielle de Saint-Roch ; messe 
des familles 11h ; renouvellement des membres 
masculins de l’Equipe d’animation paroissiale (EAP) 
et jubilé de l’abbé Dominique Desplanques.

Permanences d’accueil
– A la maison paroissiale de Saint-Roch,
contour de l’église Saint-Roch – 
tél. 03 20 94 41 85
Le jeudi de 9h à 11h.
– A la maison paroissiale de Saint-Piat,
1 rue des Arts – tél. 03 20 46 98 45
Le mercredi de 9h à 11h.
Le jeudi et le vendredi (présence du père Jean-
Baptiste) de 17h à 18h30 suivie de la messe.
Le samedi de 9h à 11h.

Société Saint-Vincent de Paul
Permanence d’accueil par téléphone au 
03 20 46 37 96.

Sur le Web
Adresse du site internet de la paroisse : 
http://roncq.paroisse.free.fr/index.htm
Adresse électronique de la paroisse : 
roncq.paroisse@free.fr

Prochaine parution du journal le dimanche 15 décembre 2013

Renseignements paroissiaux

Commémoration de l’Armistice 
du 11 novembre

Messe pour les défunts de l’Union nationale 
des combattants (UNC) et pour les victimes 
civiles et militaires de toutes les guerres : 
dimanche 10 novembre 2013 à 11h 
à l’église Saint-Roch.

Jubilé de l'abbé Desplanque
Le dimanche 1er décembre, l’abbé 
Dominique Desplanque fêtera son jubilé de 
cinquante années de prêtrise au cours de la 
messe de 11 heures à Saint-Roch.
Pour plus d’informations, contactez l’un 
des membres de l’Equipe d’animation 
paroissiale (EAP) ou téléphonez au 
06 61 46 04 88.

Société Saint-Vincent-de-Paul de Roncq :
Votre don est attendu !

En 2012, la générosité des donateurs a permis, entre autres actions, d’offrir aux enfants de familles 
roncquoises en difficulté des bons d’achats pour la rentrée des classes, une sortie à Bellewaerde pour 
quarante d’entre eux et des repas améliorés lors des fêtes.
Nous avons déjà pour l’an prochain des projets qui ne pourront se réaliser que grâce à vous. Croyez bien que 
tous les dons seront utilisés à bon escient.
Vous pouvez déposer vos dons aux maisons paroissiales :
- Saint-Roch, contour de l’église Saint-Roch ;
- Saint-Piat, 1, rue des Arts.
Si vous établissez un chèque, vous pouvez bénéficier d’un reçu fiscal qui sera déductible de vos impôts 
(chèque à libeller à l’ordre de Saint-Vincent-de-Paul à Roncq).
D’avance merci !

Christian Mille, responsable de la conférence du Christ-Ressuscité
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L e dimanche 6 octobre dernier 
était une grande première pour 

la Philharmonie roncquoise… pensez 
donc,  une audition en la cathédrale 
de la Treille à Lille ! De mémoire de 
musiciens, jamais la phalange musi-
cale, créée en 1920, ne s’était produite 
dans une cathédrale.
Le père Raphaël Willot, doyen du 
chapitre de la cathédrale, a accueilli 
les musiciens pour cette audition au 
cours de la messe de 11 heures.
Sous la direction de Francis Billet 
et Baptiste Vandevoghel, respective-
ment directeur et directeur adjoint 
de la Philharmonie, les musiciens 
ont interprété au début de la messe 
l’ouverture triomphale Saint-Florian 
Choral de Thomas Doss. A l’offertoire 

Cavalleria Rusticana de Mascagni a 
accompagné le moment de l’offrande. 
La communion était rehaussée par la 
célèbre composition de Kételbey Dans 
les jardins d’un monastère, et après la 
bénédiction finale, c’est la marche 
solennelle Sigurd Jorsalfar de Grieg 
qui a clôturé cette très belle audition.
A l’issue de la cérémonie, une visite 
guidée de la cathédrale a été organi-

sée par le père Arnaud Chillon, rec-
teur de la cathédrale, pour les musi-
ciens et les accompagnants.
Une photo de groupe devant la ca-
thédrale de la Treille a immortalisé 
cette participation historique de la 
Philharmonie aux festivités du Cen-
tenaire du diocèse.

Pascal Deneuville

Audition de la Philharmonie de Roncq 
en la cathédrale de la Treille
Dans le cadre des festivités du centenaire du diocèse de Lille, la Philharmonie de Roncq a donné 
une audition en la cathédrale de la Treille.

Participation 
à la souscription annuelle

Les années passent et votre journal termine sa 46e 
année de parution. Il avance grâce à une équipe 
qui se renouvelle, mais surtout, grâce à vous. 
Vous le savez bien ! Vous qui le suivez, le lisez, le 
distribuez. Il est le seul signe d’Eglise qui franchit 
toutes les portes dans chaque quartier. Il apporte 
les nouvelles, donne les dates importantes, parle 
de Roncq, de ceux qui y vivent et nous aide à 
porter un regard de chrétiens sur les événements.
Vous trouverez avec ce journal l’enveloppe de 
souscription 
financière. 
La balance 
schématisée 
indique un 
déficit de 
3 115 euros 
cette année. 
Ne bénéficiant d’aucune subvention, ce déficit est 
pris en charge à 100 % par votre paroisse. 
Le montant de la collecte 4 515 euros, correspond 
à 5 % des enveloppes distribuées. Notre souhait 
est que ce pourcentage atteigne 8,5 % afin 
d’équilibrer le budget.
Nos dévoués diffuseurs en assureront la collecte.
Si vous êtes absent lors de leur passage, vous 
pouvez remettre votre enveloppe à leur domicile. 
Vous pouvez également la déposer :
–  chez Mme Chantal Anckaert, 

24 rue de Tourcoing, Roncq (Blanc-Four) ;
–  à la maison paroissiale de Saint-Piat, 

1 rue des Arts (centre-bourg) ;
–   et également dans les corbeilles des offrandes 

dominicales.
Etablir les chèques à l’ordre de “Paroisse du Christ 
Ressuscité”. Par votre soutien financier, vous 
marquerez l’intérêt porté à votre journal et nous 
vous remercions d’avance de votre générosité.

Serge Vanpeteghem

Le baptême n’est pas un rite ma-
gique, protecteur de quelque mal-

heur ou garantissant une vie après 
la mort ! Il n’est pas non plus l’acte 
visant à donner à l’enfant un parrain 
et une marraine, éventuels substituts 
des parents.
Le mot “baptême” vient du grec qui 
signifie plonger. Au sens strict, le 
baptême n’existe que dans la religion 
chrétienne, même si par extension 
dans le langage courant on l’utilise 
pour signifier le début, l’initiation (par 
exemple, le baptême du feu, le bap-
tême de l’air).
Le baptême de Jésus-Christ, c’est l’im-
mersion de Dieu dans notre nature 
humaine, jusqu’à passer par la mort, 
pour nous permettre de ressusciter 
avec lui. La résurrection vous paraît 
peut-être difficile à croire ? Le bap-
tême est un germe de résurrection.
Ressusciter avec le Christ, c’est entrer 
dans une vie nouvelle transformée 
par l’amour de Dieu. Sans doute, 
beaucoup de chrétiens ne semblent 
pas vivre de cet Amour, terme qui 
est le nom même de Dieu. Jean dans 
une de ses lettres a défini le créateur 
par “Dieu est Amour” (1 Jn 4,8). Le 
seul commandement est de nous 
aimer les uns les autres : “Ce que je 
vous commande c’est de vous aimer les 
uns les autres comme je vous ai aimés” 
(Jn 15, 12).

Le baptême d’un enfant, c’est l’im-
mersion d’une créature dans l’inti-
mité de Dieu. Il est le début d’une 
relation qui ne sera vivante et efficace 
que si, de notre côté, nous nous ou-
vrons en toute liberté à l’action de 
Dieu en nous.
Si telle est la part de notre liberté, 
pourquoi demander le baptême pour 
un enfant ? Les parents ne choisis-
sent-ils pas toujours ce qu'ils pensent 
être le meilleur pour leur enfant ? Le 
baptême nous branche sur l’Amour 
de Dieu. Parce que nous aimons notre 
enfant, nous désirons, non seulement 
le confier à Dieu, mais aussi qu’il soit 
alimenté par son Amour.
L’enfant est trop petit pour prendre 
une part active dans cette relation. 
C’est aux parents, parrain et marraine, 

de faire en sorte que cet amour puisse 
croître chez l’enfant au fur et  à me-
sure des années, en priant pour lui, en 
lui faisant connaître et vivre ce que la 
Bible nous dit de Dieu et Jésus-Christ.
Le baptême est aussi l’entrée dans 
l’Eglise, la grande famille des fils et 
filles de Dieu, peuple de frères et de 
sœurs qui essayent de laisser l’Esprit 
de Dieu vivifier leur vie. Bien sûr, tous 
les humains sont enfants de Dieu, ai-
més de Dieu, mais le baptême aide à 
nous rendre conscients de cet extraor-
dinaire appel à une vie aimantée par 
l’Amour et chargée de sens.
Ainsi, le baptême est le début d’un 
beau chemin de vie et de joie…

Claudine Défossez
07 70 49 51 94

Pourquoi demander le baptême 
pour son enfant ?

Humour maritime…
Nous vous proposons aujourd’hui quelques 
réflexions intéressantes sur l’univers maritime 
concoctées par nos humoristes contemporains :
– Quand un cachalot de 45 tonnes vient de 
tribord, il est prioritaire. A bien y penser, quand il 
vient de bâbord aussi…
– Le port de plaisance est un lieu conçu pour 
que les navigateurs qui ne prennent pas la mer 
puissent rencontrer des vacanciers qui n’ont pas 
de bateau…
– Je me suis engagé dans la marine le jour où mon 
père m’a appris que j’étais sur terre pour travailler.

Messe des cartables

c ’est le dimanche 8 septembre dernier qu’a eu lieu la tra-
ditionnelle Fête des cartables en l’église Saint-Piat aux 

allures de rentrée des classes pour la circonstance. Prenez 
une équipe d’animation qui a minutieusement préparé l’évé-
nement autour d’Isabelle Wavrant, Charlotte Delezenne, 
Stéphanie Carré et Bruno Delecroix ; un remarquable duo 
de célébrants avec le père Marcel aux côtés du père Jean-
Baptiste ; un groupe d’animation musicale et vocale unissant 
des anciens et des jeunes prometteurs ; une quarantaine 
d’enfants des écoles roncquoises avec leurs cartables ; une 
assemblée nombreuse et aussi captivée qu’amusée ; et vous 
obtenez un vrai moment de joie et de prière à l’entrée de 
cette année scolaire. Les deux prêtres ont béni les cartables 
dans une ambiance plus recueillie qu’une cour de récréation. 
Une initiative qui vaut d’être maintenue dans le temps à une 
époque où l’éducation des jeunes tient une place de plus en 
plus prépondérante dans notre société. Bravo et merci à tous 
les acteurs de ce grand moment.

Bernard Declercq
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Les musiciens de la Philharmonie devant la cathédrale.

M
ar

ie
 D

el
to

ur
R

. 
A

lla
rd



PA
GE 4

FAMILLE/PSYCHO :  RANGEMENT, TÂCHES MÉNAGÈRES, SERVICES…

Encourageons nos enfants à rendre service à la maison
Faire participer les enfants aux tâches domestiques n ’est pas toujours facile. Pourtant y prendre part les aide à être autonomes et responsables. 
Quelle attitude adopter ? Comment les impliquer dans la marche quotidienne de la maison ?

“R anger leur chambre, pas-
ser l’aspirateur, remonter 

les poubelles sont des tâches incon-
tournables auxquelles mes enfants 
sont obligés de participer”, avance 
Florence, orthoptiste, mère de trois 
filles et de deux garçons entre 12 
ans et 24 ans, “Je n’ai pas le choix, 
avec une famille nombreuse, un mé-
tier qui m’occupe presque à temps 

plein et un mari qui travaille. Je dois 
souvent répéter. Mes filles rechignent 
davantage.” La distribution des rôles 
et des tâches n’est pas toujours 
simple en famille. Il y en a toujours 
qui en font plus que d’autres. Selon 
les sociologues, la gent féminine se-
rait davantage sollicitée. Pourtant, 
Florence reconnaît (à regret) qu’elle 
se tourne davantage vers ses fils qui 

sont plus serviables. Consultante en 
éducation, Nathalie Goursolas Bon-
gren conseille plutôt une répartition 
à peu près égale des corvées ména-
gères entre frères et sœurs, “pour ne 
pas risquer d’attiser des tensions. La 
famille est une communauté, tout le 
monde doit participer selon ses capa-
cités. Et même s’ils râlent ou s’ils bou-
dent, il ne faut pas céder et surtout ne 

pas faire à leur place”. C’est un 
peu la tentation pour  Martine, 
mère de trois jeunes enfants : 
“Je le fais mieux moi-même”, re-
marque-t-elle. Catherine Serru-
rier, dans son livre Ces femmes 
qui en font trop, rappelle que 
“certaines mères de famille ont 
du mal à lâcher prise, tiraillées 
entre le sentiment d’être dé-
bordées et le désir d’être fées 
du logis”. Pourtant, demander 
de l’aide à ses enfants a une 
valeur éducative. “C’est l’occa-
sion pour eux d’expérimenter, 
d’apprendre les aspects pratiques du 
quotidien même s’ils font des erreurs. 
Au démarrage, ça demande un peu 
de temps et de patience. Mais quand 
ils s’impliquent, ils se sentent utiles et 
prennent confiance en eux”, affirme 
la consultante en éducation. 
On peut leur confier tout jeune des 
petites tâches. A chaque âge, ses res-
ponsabilités : dès 3 ans, ils peuvent 
ranger leurs jouets, à 7 ans mettre 
le couvert, etc. Plus tôt ils commen-
ceront, plus vite ils prendront le pli. 
Et s’ils ont tendance à se défiler, un 
planning peut être proposé par se-
maine où chacun a ses obligations 
ou autre solution quand ils sont plus 
grands, leur laisser le choix de ré-
partir eux-mêmes les charges entre 
frères et sœurs, en veillant à une 
certaine équité entre eux. 
Pour encourager vos enfants à coo-
pérer, pratiquez l’humour, félicitez-
les, même si vous auriez été plus 
efficace, et soyez créatif(s) transfor-
mez les corvées en jeux. “Nos filles 
aînées étaient souvent invitées à 

garder les plus jeunes, et à chaque 
sollicitation, nous leur remettions 
la lettre d’un mot, jusqu’au total du 
nombre de lettres qui composent 
le mot. Ce qui les amusait b eau-
coup, c’était de deviner le mot qui 
était bien souvent un cadeau, par 
exemple une sortie au théâtre”, 
raconte Nathalie, elle-même fille 
aînée, qui souhaitait que ses filles 
trouvent du plaisir à se sentir utiles, 
sans pour autant les rémunérer. Car 
doit-on leur donner de l’argent de 
poche en échange de loyaux ser-
vices ? “A éviter, car chacun doit 
être contributeur au bien-être de 
la famille, explique la consultante 
en éducation, sauf pour des tâches 
exceptionnelles qui demandent 
plus de temps, comme laver la voi-
ture, tondre le gazon...” L’esprit de 
service lorsqu’il est cultivé, déve-
loppe la complicité ou la solidarité 
en famille même si certain(e)s sou-
pirent…

Nathalie Pollet

C haque catastrophe nous fait ou-
blier la précédente. Revenons 

ici sur l’accident dans une usine 
textile du Bangladesh qui a fait 
plus de 1100 morts. Des ouvriers, 
en majorité des femmes, travaillent 
pour un salaire de misère, leur sécu-
rité n’est pas assurée, pas plus que 
leurs droits de travailleurs : salaire 
correct, droit de grève, indemnisa-
tion en cas d’accident, droit de se 
syndiquer... Les salaires très bas des 
ouvriers en Chine, au Vietnam et 
ailleurs entraînent des fermetures 
d’usines en Europe. J’entends dire : 
commençons par nous occuper des 
pauvres “ici” avant de nous soucier 
de ceux qui vivent à l’étranger.
C’est un faux dilemme : la pauvreté 
en France est indissociable de celle 
qui sévit à l’étranger, et nous ne 
devons pas nous sentir sommés de 
choisir entre les deux. Les salaires 
de misère des ouvrières du textile 
en Inde ou ailleurs cassent le mar-

ché, certes. Pour venir à bout de la 
pauvreté chez nous, nous devons ré-
duire la pauvreté des pays les moins 
avancés ; en nous assurant que les 
importateurs de textile à bas prix 
garantissent le respect des règles 
de sécurité et de travail décent au 
Bangladesh et partout ailleurs. On 
s’indigne devant une catastrophe 
qui fait plus de mille morts. On a 
raison. Il est plus difficile de faire 
pression sur les marques de textile 
que nous aimons tant pour qu’elles 
achètent dans des usines qui ne 
soient pas des camps de travail es-
clave, et pour que la chaîne du com-
merce mondial respecte les normes 
du travail décent. L’Organisation 
internationale du travail (OIT) a dit 
des choses très justes sur ce sujet. 
Cela s’appelle des conventions inter-
nationales, à faire respecter partout 
et par tous.

Père Antoine

SANS FRONTIERES :  DROIT DU TRAVAIL

La pauvreté en France est indissociable
de celle qui sévit à l’étranger
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A chaque âge, 
ses responsabilités : 
dès 3 ans, ils peuvent 
ranger leurs jouets, 
à 7 ans mettre le 
couvert, etc. Plus tôt ils 
commenceront, plus vite 
ils prendront le pli.



http://catholique-lille.cef.fr
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Dessine-moi un diocèse Diocèse de
2013
100 ans

TÉMOIGNAGES

w w w . l i l l e . c a t h o l i q u e . f r

L
es animateurs en pastorale 
sont des laïcs, hommes et 
femmes, des religieux et 
religieuses, des personnes 

qui ont été repérées et appelées par 
l’Eglise. Ils sont formés au Centre in-
terdiocésain de formation pastorale 
et catéchétique (Cipac), un institut 
de formation qui est à la fois théo-
rique et pratique, hébergé dans les lo-
caux du séminaire de Lille. Pendant 
quatre années à temps partiel, les 
futurs animateurs approfondissent 
leurs connaissances théologiques, 
mais aussi la dimension spirituelle 
et d’accompagnement de leur future 
mission. La proximité avec les sémi-
naristes favorise les rencontres, le tra-

vail en commun et le suivi de certains 
cours ensemble. Et c’est heureux, car 
les prêtres et les animateurs en pasto-
rale sont amenés à collaborer et à œu-
vrer ensemble au quotidien ! Il faut 
donc apprendre à se connaître, à se 
reconnaître et à s’estimer. 

Témoignage et évangélisation

Faire un bout de chemin ensemble, 
pendant le cycle de formation, est 
une occasion de lier amitié et de re-
connaître que l’autre a du prix à mes 
yeux1. Au final, tous sont attelés à 
la même tâche du témoignage et de 
l’évangélisation.
La formation achevée, les animateurs 

sont diplômés. L’évêque leur délivre 
alors une lettre de mission, effective 
pour trois ans. Cette lettre précise 
auprès de qui ils sont envoyés (mi-
lieu paroissial, scolaire, hospitalier, 
etc.), les partenaires avec lesquels 
ils travailleront et la personne nom-
mée pour relire, avec eux, la mission. 
Celle-ci peut évoluer quand des ani-
mateurs se sentent appelés à une autre 
mission.
Par leur présence au cœur de la vie 
des hommes et femmes, les anima-
teurs en pastorale sont des signes de 
la proximité de l’Eglise avec tous au 
nom de l’Evangile.

1. Isaïe, 43

CHRISTELLE
“ENTHOUSIASME ET DYNAMISME”

“Je faisais du bénévolat sur Lille au sein de la « Liturgie de la Parole ». C’est là que 
j’ai été repérée, puis envoyée au Centre interdiocésain de formation pastorale et 
catéchétique (Cipac). Je suis animatrice en pastorale depuis quatre ans. Aujourd’hui, 
je suis responsable de l’aumônerie des Bleuets qui regroupe le collège Carnot, le 
lycée pasteur ainsi que le lycée Fénelon à Lille. J’ai la chance de travailler sur un 
mode de permanence d’accueil des jeunes. Je suis là pour accueillir et essayer 
de discerner comment le Christ est entré en relation avec les gens qui ont passé 
la porte de l’aumônerie. On raconte souvent qu’il y a un grand dynamisme chez 
les Bleuets et c’est le cas ! Nous travaillons dans la joie et la bonne humeur, ce qui 
permet d’aborder la foi avec enthousiasme et dynamisme.”

“Je vis un beau parcours qui a 
commencé il y a quelques années. 
Après trois ans sur Paris, je suis 
revenu dans le Nord et j’avais 
beaucoup plus de temps libre. 
Je me suis engagé en tant que 
bénévole au sein de l’Eglise, puis 
je suis devenu jeune permanent 
en 2001. C’est à ce moment-là que 
l’on m’a appelé. J’ai naturellement 
fait le choix de rentrer dans le 
cursus pour devenir animateur 
en pastorale. On ne choisit 
pas sa mission, on la reçoit, 
de façon à accueillir ceux vers 
qui on est appelé. Aujourd’hui, 
je suis responsable d’une 
aumônerie de l’enseignement 
public qui regroupe les villes de 

La Madeleine, Marquette et Saint-
André. Cette aumônerie accueille 
des collégiens de la sixième à la 
troisième, des lycéens, mais aussi 
des étudiants. Les animateurs sont 
de tous âges, certains sont lycéens 
et d’autres sont grands-parents ! 
Je fais également partie de l’équipe 
diocésaine où je suis responsable 
du chantier « Evénemen ciel ». 
Nous proposons à plusieurs 
aumôneries de participer à un 
camp qui se déroulera fin août. 
Enfin, je suis membre de l’équipe 
de pilotage du Centenaire où je 
veille à ce que les jeunes trouvent 
leur place au sein de l’Eglise. C’est 
vraiment une chance de pouvoir 
vivre de sa mission de baptisé et 

de sa passion pour l’animation. 
On est en contact avec beaucoup 
de personnes et on se rend 
régulièrement sur le terrain, il n’y a 
pas de place pour la routine ! C’est 
enrichissant de voir des visages 
d’Eglise très divers et d’être 
confronté à des univers qui ne 
nous sont pas habituels.”

À vivre en novembre
www.monteleson.me
Cette école de prière sur internet, animée par le 
service des jeunes du diocèse , propose plusieurs 
parcours de prière. Ce mois-ci :  podcasts en ligne  
pour prier avec les chants de Taizé. 

Rencontre

❙ Samedi 9 no vembre, 14h30, rencontre avec 
l’écrivain Colette Nys-Mazure sur la place de l’en-
fant dans la littérature. 
Accueil Marthe et Marie, quartier Humanicité à Lomme. 

famille@lille.catholique.fr 

Route de la paix

❙ Lundi 11 novembre : avec le mouvement Pax 
Christi, marche entre Tournai et Bouvines pour les  
jeunes et les familles.  www.christonlille.com 

Colloque

❙ 15 et 16 no vembre. “Temps libres, loisirs, tou-
risme : l’Eglise en conversation avec les pratiques 
culturelles”.
Faculté de théologie, 60 boulevard Vauban à Lille

tél. 03 20 13 41 57 – theo@icl-lille.fr

Pour les personnes divorcées

❙ 16 et 17 no vembre. “Séparés, divorcés : seul(e) 
mais toujours en r elation” pour ouvrir des chemins  
d’espérance aux personnes séparées ou div orcées 
non remariées. Avec la comm unauté du Chemin  
Neuf, au monastère de Bouvines.
770 rue Félix Dehau à Bouvines – tél. 03 20 41 22 11

bouvines@chemin-neuf.org 

Journées nationales des prisons

❙ 23-30 novembre, 20e journées nationales des  
prisons sur le thème : “La santé en pr ison”.

Spectacle

❙ Dimanche 
24 novembre, 
14h30 et 17h30. 
“Sh’ma, écoute, 
l’histoire d’un 
peuple” au théâtre 
Sébastopol à Lille.
Infos sur le site : 

www.shmalespectacle.fr

Les animateurs en pastorale

Des signes de la proximité 
de l’Eglise
Le diocèse de Lille compte 171 animateurs en pastor ale qui sont envoyés en mission 
auprès des plus fragiles, des communautés et des jeunes au nom de l’Evangile.

CHRISTOPHE
“PAS DE PLACE POUR LA ROUTINE”
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D ix ans se sont écoulés depuis 
le dernier voyage à la Croix de 

Bauzon en Ardèche. Une trentaine 
de participants qui y ont séjourné à 
plusieurs reprises se sont retrouvés en 
septembre à Jaujac, à une vingtaine de 
kilomètres de là.
Sous la houlette de Jean-Marie Del-
fortrie, ancien paroissien roncquois 
coanimateur de Roncq en marche, et 
de ses enfants Isabelle et Philippe, un 
programme d’activités variées a été 
proposé aux participants : balades, vi-
sites, piscine, pétanque, belote… repas 
précédés de chants par une chorale im-
provisée… sans oublier une démarche 
de recueillement pour Janine, l’épouse 
de Jean-Marie, malheureusement dis-
parue.
Ainsi, tous ces amis ont pu partager 
des souvenirs et passer de bons mo-
ments dans une ambiance conviviale… 
Soulignons également la joie des re-
trouvailles et la pérennité de leur ami-
tié malgré les ans et les kilomètres. 
Une façon de vivre la parole de Jésus-
Christ.

Maurice Liagre

L es paroissiens de Roncq se sont le-
vés tôt ce dimanche 25 août, pour 

une excursion dans les Ardennes. Plus 
de cent personnes étaient présentes et 
deux autocars ont été nécessaires pour 
emmener ce petit monde pour une 
journée de pèlerinage et de détente. Le 
temps était incertain, mais les éclair-
cies sont arrivées en fin de matinée à 
la grande satisfaction de tous.
Direction Beauraing, première étape 
du voyage, afin d’effectuer un pèleri-
nage aux sanctuaires mariaux. Cette 
année, Beauraing fête le quatre-ving-
tième anniversaire des apparitions de 
la Vierge. Notre paroisse était sur les 
pas de monseigneur Gérard Coliche 
(évêque auxiliaire de Lille) qui, deux 
jours auparavant, avait participé aux 
célébrations pour l’élévation de l’église 
mariale Notre-Dame-au-Cœur-d’Or en 
basilique mineure. Le père Jean-Bap-
tiste a célébré une messe très priante 
aux intentions spécialement deman-
dées à l’occasion du pèlerinage. Elle 
fut suivie d’un chapelet à l’endroit des 
apparitions appelé “le Buisson”.

Les pèlerins se sont ensuite retrou-
vés au centre d’accueil Saint-Joseph 
de l’abbaye de Maredsous pour se res-
taurer. A cet endroit avait eu lieu la 
messe télévisée du dimanche pour le 
Jour du Seigneur. Suite au retard accu-
mulé et à la présence de la télévision, 
nous n’avons pas eu l’occasion de vi-
siter l’abbaye. Mais le personnel de 
restauration a pu faire face à l’afflux 
de visiteurs et servir rapidement tout 
le monde, afin que nous puissions nous 
rendre sans perdre trop de temps à Di-
nant, dernière étape de notre périple.

Malgré de très nombreux travaux qui 
ont jalonné notre route en Belgique 
et qui ont pénalisé le programme, 
nous avons finalement atteint Dinant 
où, heureusement, nous attendait en-
core le bateau réservé pour une croi-
sière sur la Meuse.
C’est vers 20 heures que l’ensemble 
des participants a rejoint Roncq, avec 
la tête pleine de souvenirs de cette 
splendide journée.

Didier Stehlé

KIOSQUE

Pour une conversion
Dans son livre : Le prix à payer, et j’ajouterais 
volontiers “pour une conversion”, Joseph Fadelle 
raconte les violences qu’il a endurées parce qu’il 
voulait se convertir au christianisme. 
De son vrai nom Mohammed Moussaoui, 
l’auteur est irakien. Les Moussaoui sont une 
grande famille aristocrate chiite d’une influence, 
d’une richesse et d’un pouvoir importants.
Tout commence pendant son service militaire. 

Mohammed se retrouve dans la 
chambre d’un chrétien : Massoud. 
Une relation extraordinaire se 
noue entre les deux hommes. Le 
vrai basculement s’opère lorsque 
Massoud lui met la Bible entre 
les mains. Mohammed se prend 
la passion pour ce Jésus-Christ 
dont parlent les évangiles. 
Une passion qui le fera souffrir.
Car en Irak, rejeter la religion 
musulmane est un crime, c’est 
risquer la mort. Quand elle 

apprend qu’il veut devenir chrétien, sa famille le 
rejette. Son père ne peut pas supporter la honte 
que représente le fait d’avoir un fils chrétien. 
D’autant que Mohammed qui a neuf frères et dix 
sœurs est l’héritier, celui désigné pour succéder à 
son père.
En guise d’avertissement, il est enfermé en 
prison, battu et torturé. Il y passe seize mois. Une 
seule pensée le fait tenir : recevoir le baptême. 
Mohammed choisit de fuir en Jordanie où il est 
hébergé par une famille de chrétiens.
Dans la clandestinité, il est baptisé avec sa 
famille. Il change de nom et devient Joseph, sa 
femme choisit de se faire appeler Marie, ses deux 
enfants : Paul et Thérèse. Il obtient non sans 
difficulté un visa pour la France où il débarque le 
15 août 2001.
Aujourd’hui, Joseph Fadelle a obtenu la nationalité 
française. Il a écrit ce livre pour témoigner : 
“Ce livre, affirme-t-il, correspond à ma mission. 
J’espère qu’un jour la société irakienne changera 
et que les chrétiens auront le droit de cité.” 
La persécution existe encore de nos jours. 
Une notion que nous, chrétiens insouciants et 
installés, ne devons pas oublier.

Daniel Lelion

Cent paroissiens en pèlerinage 
au sanctuaire marial de Beauraing

Retrouvailles amicales en Ardèche
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Passation de relais

L e 12 septembre dernier, l’équipe de rédaction de votre 
journal a connu un changement : après huit années pas-

sées “à la barre” de ce valeureux navire qu’est Roncq, 2 églises, 
1 cité, Daniel Lelion a officiellement cédé la place à Bernard 
Declercq, déjà dans l’équipe depuis trois ans.
Il s’agit d’un changement dans la continuité, tant le travail 
accompli par Daniel a tracé la voie à son successeur qui a 
promis de “tenter de faire aussi bien” lors de la passation 
de relais. Une cérémonie qui s’est tenue devant l’équipe au 
complet et en présence du père Jean-Baptiste, très content 
de constater que le journal paroissial remplit bien sa mission 
dans sa diversité. Gage de continuité, Daniel poursuivra son 
travail de rédacteur au sein de l’équipe qu’il a si longtemps 
animée.  A cette occasion, l’équipe de rédaction a posé de-
vant l’un des photographes attitrés du journal.

La rédaction
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Charpente - Menuiserie
Escaliers

Menuiserie D’HALLUIN
Bureau et Atelier :

Rue des Chalets

RONCQ (Blanc-Four)

✆ 03 20 94 26 02 - Fax. 09 71 70 21 73

Chauffage • Sanitaire • Serrurerie • Clé minute • Salle d’exposition
Installation • Entretien • Dépannage • Pièces détachées

5 et 7, rue du Tilleul - TOURCOING - Tél./Fax : 03 20 25 09 51

Ets VIERLINCK
Confort

MMMMMMMooouuuuvvvaaasasssssssuuurrrr çççççaçaçaaaaaa rrrrrrraaaaasasssassssssuuuuus rrrereeeer !!!!!!!!!
Cabinet de conseil et de courtage en Assurance - Rachat de crédit

urielle Marroné
OUVASSUROUVASSUR

486 rue de Tourcoing 59420 MOUVAUX - mouvassur@free.fr
Tél. : 0 320 275 947 - Fax : 0 320 278 959 - www.mouvassur.com

348, rue de Lille
59223 RONCQ
T. 03 20 94 55 14

BOULANGERIE 
 PÂTISSERIE 

CHOCOLATERIE

VANHALST
Tous combustibles

Chauffage – Ramonage
829 route de Linselles 

HALLUIN
03 20 94 41 38

Cabinet CORNIL s.a.

www.cornilimmo.fr
45, Place Charles Roussel - TOURCOING

Gestion Locative
Copropriété

03 20 24 26 27

Transactions
Immobilières

03 20 24 45 45

ENSEMBLE SCOLAIRE
SACRE-CŒUR

111 rue de Lille – TOURCOING
Etablissements sous contrat d’association

COURS NOTRE-DAME IMMACULEE
Un projet éducatif commun de la maternelle au collège
Maternelle 48 rue des Ursulines 
Primaire 18 rue des Angles – Tél 03.20.26.43.80
Collège 7 Place Notre-Dame – Tél 03.20.26.71.80
6e bilangue Anglais/Allemand – LV2 : Allemand, Espagnol, Latin, Grec
Section Européenne Anglais – Classes à option natation – Ouverture à l'internat.
www.ecolecollege-ndi.com

COLLEGE PRIVE CARDINAL LIENART
59bis rue Saint Blaise 59200 TOURCOING
Tél : 03.20.25.46.33 - clg.lienart@sctg.fr
LV1 : Anglais – LV2 : Allemand, Espagnol
Options : Latin – Découverte professionnelle 3 H 00
Initiation au Néerlandais
Classes de SEGPA (pour élèves en difficulté)

COLLEGE PRIVE SAINT THOMAS
111 rue de Lille 59200 TOURCOING – Tél 03.20.76.98.50
234bis rue de Lille 59223 RONCQ –  Tél 03.28.35.08.45
6e bilangue Anglais/Allemand – LV2 : Allemand, Espagnol
Latin – Découverte professionnelle 3 H 00
Classes à option volley-ball avec le club Tourcoing Lille Métropole Nord, 
tennis de table avec l'ULJAP Roncq
clg.sthomas@sctg.fr

LYCEE PRIVE SACRE-CŒUR
111, rue de Lille, 59200 TOURCOING 
Tél : 03.20.76.98.50 – www.sacre-coeur-tourcoing.net
Lycée d’enseignement général BAC. L. ES. S.
LV1 : Anglais, Allemand – LV2 : Anglais, Allemand, Espagnol, LV3 : Espagnol 
Classes à projets européens LV1 Anglais, LV1 et LV2 Espagnol – S.E.S. (Sciences 
Economiques et Sociales) – P.F.E.G. (Principes Fondamentaux de l’Economie et 
de la Gestion) – C.P.J.E. (Classe à Projet Jeunes Entrepreneurs) – Littérature 
et Société – Sciences et Laboratoire – Méthodes et Pratiques Scientifiques – 
Latin – Grec – Musique – Volley-ball

Contactez 
Bayard Service Régie

au 03 20 13 36 70

Votre 
publicité 
est VUE
 et LUE

ou son représentant : Mme Duhamel - 06 15 27 58 95

Contactez 
Bayard Service Régie

au 03 20 13 36 70

Contact

Votre 
publicité 
est VUE
 et LUE

ou sa représentante : Marie-Agnès Joncquiert - 06 12 98 93 43

Monsieur Roncq

 ®  a eu d’excellents échos des deux 
dernières escapades des sociétaires 

de Roncq-Culture. Avec la première sortie, 
ils se sont retrouvés dans les étoiles au 
musée de l’Air et de l’Espace du Bourget 
avec, par la suite, une visite de l’abbaye de 
Chaalis et ses collections d’œuvres d’art. 
En juillet, leur but initial fut la décou-
verte du château de Pierrefonds de l’Oise. 
L’après-midi fut consacrée au lieu de la si-
gnature de l’Armistice de 1918 et de 1940 : 
la Clairière de Rethondes. En clôture de 
cette excursion historique, le château de 
Compiègne a retenu une attention soute-
nue. Des journées bien remplies.

 ®  a été à la maison de retraite La 
Colombe faire plus ample connais-

sance avec Nina Muteba, la nouvelle di-
rectrice. Succédant à Michel Plets et arri-
vant de Neuville-en-Ferrain, elle assurera 
également la direction de l’Orée du Mont 
d’Halluin. Originaire de la République 
Démocratique du Congo, où là-bas une 
personne âgée incarne la sagesse, une 
humanité, un trésor, elle garde en France 
depuis trente-trois ans ces belles et nobles 
valeurs. Nul doute qu’avec le personnel 
des deux structures, les résidants seront 
chouchoutés autant qu’on le peut avec 
les moyens dont ils disposent. Bienvenue 
à La Colombe qui roucoule de joie…

 ® a été à la bibliothèque municipale 
pour admirer les enfants qui, sur 

une idée de Christelle et Céline qui ont ré-
cemment suivi une formation sur le “dés-
herbage” des livres, transforment ceux-ci 
en hérissons, fleurs ou sapins, etc. Une 
alternative à la fin de vie des livres jetés 
à la poubelle car trop vieux ou trop usés. 
Cette activité de pliage est la fierté de ces 
enfants dont les créations sont exposées 
avant d’être emmenées chez eux.

 ®  a été à la rencontre de Benjamin 
Janssens, un athlète de 20 ans qui 

consacre sa vie entière au vélo à petites 
roues. C’est son père, amateur de moto-
cross, qui lui a injecté le virus des bosses 
et de l’adrénaline en l'initiant au  BMX 
qui offre ces sensations. Avec comme 
palmarès vice-champion de France ju-
niors en 2010 – champion de France et 
d’Europe juniors en 2011 – 5e Français 
au classement Elite en 2013, il voit les 
choses en grand et un seul rêve semble le 
transporter et le pousser à travailler sans 
relâche : les JO de Rio 2016.

 ®  a été à la découverte des nombreux 
trophées entassés dans la chambre 

d’Alessia Schacchia, petite fille de 11 ans 
championne de France de tennis de table 
en simple et en double qui accumule les 
récompenses. Benjamine de l’ULJAP, et 
supportée au maximum par ses parents, 
ce petit prodige a noué un véritable lien 
de confiance avec Alice Joneau, sa coach. 
Son sérieux, son mental et un entraîne-
ment de 18 heures par semaine peuvent 
lui ouvrir la porte du vedettariat dans ce 
domaine sportif.

 ®  a fêté comme il se doit le quaran-
tième anniversaire de la création 

du club pongiste de l’ULJAP qui figure 
parmi les cinq importantes structures de 
la ligue Nord-Pas-de-Calais. Durant trois 
jours, au programme : animations, tour-
noi et assemblée générale pour les 257 
licenciés. Ceux-ci ont particulièrement ap-
précié les rencontres des As qui ont réuni 
les meilleurs pongistes de la région avec 

de nombreux anciens internationaux. De 
quoi ravir les bénévoles de ce vaillant club 
présidé par Didier Delzenne.

 ®  a profité de cet événement pour 
aller rendre visite à Joseph Des-

tombes (fils) et faire la rétrospective de la 
naissance de ce club l’ULJAPR ainsi que 
de la dénomination de la salle Destombes 
en juin 1986, où se déroulent les entraî-
nements et compétitions. A l’époque, 
Joseph Destombes, père, était coureur, 
footballeur et joueur de tennis de table, 
appelé alors le ping-pong, et présidait 
un des quatre clubs de la ville, dans les 
années soixante. Son grand souhait était 
de fusionner ces quatre structures en 
organisant un grand tournoi en 1969. Il 
ne pourra malheureusement pas en ap-
précier totalement la paternité car il est 
décédé à l’âge de 39 ans lors de l’édition 
d’un second tournoi. En 1972, son rêve est 
devenu réalité et sa famille avec son fils 
Joseph perpétue la tradition de vaillants 
sportifs.

 ®  a, malgré un temps maussade, re-
trouvé vingt-six mordus de la fine 

gaule qui avaient répondu à l’invitation 
de leur président David Vandeputte pour 
le traditionnel concours de pêche du 
15 août. Bien à l’abri sous leurs parapluies, 
ils taquinèrent le goujon toute la matinée 
et à ce petit jeu, c’est Joaquim Gonzalès 
qui remporta la palme devant François-
Pierre Leduc.

 ®  a, le dimanche de l’Assomption, 
fêté la Sainte Vierge Marie lors 

d’une messe en plein air au bois Leurent. 
Cette traditionnelle démarche mariale, 
très suivie, fut rehaussée par la présence 
des musiciens de l’Harmonie du Blanc-
Four qui y prêtèrent leur concours par 
des morceaux de circonstance. Suivant 
une tradition bien établie, ses concitoyens 
ont ensuite pu se replonger dans une 
ambiance décontractée rappelant les va-
cances. Après des agapes familiales autour 
des barbecues préparés par les agents 
municipaux, sieste, jeux anciens et chapi-
teau gonflable ont pu distraire jeunes et 
moins jeunes. De leur côté, les Jardiniers 
roncquois ont prodigué leurs conseils au 
jardin pédagogique Raoul. Les enfants 
ont même pu mettre les mains dans la 
terre sans que les parents s’y opposent.

 ®  a assisté à l’inauguration et à l’ou-
verture de la Maison de la petite 

enfance, rue Jules Watteuw au Blanc-Four. 
Dans un quartier en pleine rénovation, 
cette nouvelle structure bien délimitée 
sur les 915 mètres carrés couverts autour 
d’une aire de jeux de 300 mètres carrés 
environ, a accueilli ses vingt-six premiers 
petits Roncquois. Dès janvier, d’autres 
viendront les rejoindre. Un lien construit 
dans un style moderne et ultra-adapté 
aux enfants, avec du personnel compé-
tent qui rassure les parents. Les tout-petits 
et les nounous sont désormais aux anges.

 ®  a ensuite franchi à cloche-pied et 
en fredonnant la chanson “Quand 

nous jouions à la marelle, cerisiers roses et 
pommiers blancs…” le seuil de la maison 
de quartier La Marelle avec les respon-
sables d’association qui en ont reçu les 
clés. Dorénavant, l’Harmonie du Blanc-
Four, la Jeanne d’Arc, l’ensemble instru-
mental Giacoso, la chorale Saint-Roch, 
l’Amicale Laïque, le foyer Michelet, le 
Club fraternel des aînés du Blanc-Four 

pourront s’approprier ce nouveau local, 
mais aussi apprendre à vivre ensemble. 
Avec ce nouveau dispositif et l’ouverture 
aux autres, nul doute que le Blanc-Four 
est en train de renaître.

 ®  a été à la rencontre de Myriam 
Tiberghien, marathonienne de la 

JAR, femme de défis qui entend mon-
trer l’exemple aux dames de sa catégorie 
d’âge sans tirer une quelconque gloire de 
ses exploits. Cette énergique sexagénaire 
rêveuse et songeuse, enchaîne les perfor-
mances remarquables sur les plus grands 
marathons d’Europe. Pour en arriver là, 
notre Roncquoise parcourt chaque se-
maine 40 à 50 kilomètres dont la plupart 
avec ses amis du Jogging Aventures Ron-
cquois (JAR). Ses prochaines ambitions 
La Transmartinique ou encore les 80 ki-
lomètres de Belle Ile. De l’exotisme avant 
tout pour Myriam qui, face aux beaux 
paysages et à la nature, cultive une sensa-
tion de liberté.

 ®  a été s’associer aux enfants qui se 
sont initiés au langage des signes 

en répondant à l’invitation de l’asso-
ciation “Signons pour Zélie”. Créée par 
Alexia et Raphaël Jouvenez pour sortir de 
l’isolement leur fille Zélie atteinte de sur-
dité depuis sa naissance. Il comprend d’au-
tant mieux cette démarche que pendant 
plusieurs années, sa famille a accueilli et 
parrainé un sourd-muet, le petit Jean, de 
l’institut de Ronchin. Dernièrement en 
retransmission de Lyon, la messe domini-
cale de la télé était entièrement consacrée 
aux personnes malentendantes et animée 
par des personnes compétentes en lan-
gage des signes. C’était très émouvant.

 ®  a rejoint sur le parking de D e-
cathlon les deux cent cinquante 

marcheurs rassemblés pour le départ de 
la marche nordique lors de la journée 
départementale. Cette randonnée de 9 
à 15 kilomètres sur Roncq et Halluin est 
l’une des compétitions organisées deux 
fois par an avec la fédération d’athlétisme. 
Pour les débutants, une quarantaine de 
marcheurs ont également pris la route 
pour une initiation de 3 kilomètres avec 
un encadrant. Actuellement, Roncq qui 
s’est dotée de sa section marche nordique 
en 2010 au sein de la JAR compte cent 
trente-cinq licenciés. Les perclus d’arth-
rose, dans la joie et la bonne humeur, à 
vos bâtons !

 ®  a été se joindre à la famille et 
aux amis de Jacques et Josiane 

Depuydt-Vermasse qui ont célébré leurs 
noces d’or, cinquante années d’union. 
Ces heureux jubilaires ont réitéré de-
vant le maire, aux Anciennes Ecuries, 
leur engagement pris en 1963. Jacques a 
commencé sa vie professionnelle comme 
maçon avant de poursuivre chez Caby à 
Saint-André, effectuant son service mili-
taire comme tout jeune à l’époque avant 
d’être rappelé en Algérie. Son épouse, 
après quelques années chez Leurent, ce 
fut la Blanche-Porte qui l’occupa pen-
dant près de trente ans. Leur fille, trois 
petits-fils et un arrière-petit-fils sont à 
leur côté pour une paisible retraite qu’ils 
partagent entre Roncq et La Normandie 
dont ils sont amoureux. A nouveau, il 
leur réitère ses vives félicitations et ses 
bons vœux.
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I ls sont des exemples bien visibles 
d’un engagement librement consenti 

et gratuit dans une société envahie par 
l’individualisme. C’est de plus en plus 
rare. Il faut le souligner. Ils sont tous 
capables d’accueillir la clientèle, de pro-
jeter les films, d’assurer la billetterie ou 
de vendre des friandises. Grâce à eux, le 
cinéma Gérard Philipe fonctionne plu-
tôt bien : vingt mille entrées par an pour 
une salle de cent trente-sept places. C’est 
une moyenne depuis la réouverture 
du cinéma en 1988, loisir créé en 1909 
par Polydor Verchaere rue des Chats-
Huants. Il y a vingt-cinq ans, ce sont 
Jean-Albert Bricout, adjoint au maire de 
l’époque et Philippe Debailleul, direc-
teur de la Maison des associations qui 
remettent sur pied l’activité de la salle 
obscure. Le succès de ces vingt-cinq ans 
d’existence existe actuellement grâce 
aussi à Franck Florin, l’actuel directeur 
du cinéma depuis septembre 2002. “Je 
tiens la barque, souligne Franck, mais 
heureusement les bénévoles savent ra-

mer pour naviguer convenablement. Je 
ne pourrais être un capitaine heureux 
sans eux. Ces personnes, je les ai rencon-
trées essentiellement lors des forums des 
associations. C’est la passion du cinéma 
qui les motive. Une fois par mois, une réu-
nion permet de faire le point et d’établir 
le planning pour le mois suivant : répartir 
les bénévoles pour les huit séances hebdo-
madaires [voir encadré]pour satisfaire 
la clientèle. Je choisis les films en tenant 
compte de la sélection que me donne le 
Groupement des programmations des 
cinémas indépendants.”
En consultant les archives, cinq films 
ont battu les records d’entrées : Bienve-
nue chez les Ch’tis, Intouchables, Le Tita-
nic, Terminator et Astérix et Cléopâtre.
Toutefois, au niveau de la distribution 
des programmes réalisés par la Maison 
des associations, des problèmes existent : 
des quartiers entiers ne reçoivent pas 
les tracts. Un désagrément qui nuit à la 
fréquentation.
Par contre, ce qui permet d’être très op-
timiste pour l’avenir, notamment pour 
Franck Florin et Caroline, la comptable, 
c’est le projet de la municipalité de 

transférer, à  moyen terme, la salle de 
cinéma au Centre technique munici-
pal. Le local sera plus important, plus 
confortable et plus moderne avec un 
parking plus spacieux : une bonne chose 
pour les Roncquois !

Lionel D.

Bénévoles pour le 7e art

Séparer le bon grain 
de l’ivraie
Dans l’évangile selon saint Mathieu, 
Jésus a souvent utilisé des images liées 
à l’agriculture pour faire comprendre 
son message spirituel. L’ivraie est une 
graminée sauvage et nuisible qui, au 
début de sa pousse, ressemble à celle 
du blé au milieu duquel elle peut 
croître.
Dans cette parabole, le maître dit à ses 
serviteurs de ne surtout pas chercher 
à enlever l’ivraie tant que la moisson 
n’est pas prête sinon ils risqueraient 
d’arracher également le bon grain. Il 
leur demande donc d’attendre le bon 
moment.
On comprend alors que Jésus ait pu 
désigner l’ivraie comme le symbole des 
méchants. Les vrais serviteurs de Dieu 
seront souvent comparés au bon grain. 
Cette expression signifie donc trier les 
bons éléments afin d’en éliminer les 
mauvais.

Vieux comme Hérode
Il s’agit du roi Hérode qui a craint la 
naissance du Messie au point de faire 
tuer tous les enfants nouveau-nés de 
son royaume. C’est donc un roi qui a 

vécu voici plus de deux mille ans ! L’ex-
pression se comprend d’elle-même, 
elle s’applique à toute chose dont on a 
oublié l’origine.

Nul n’est prophète 
en son pays
Dans les évangiles, Jésus se plaint de 
l’incompréhension de ses proches. Lors 
de son retour à Nazareth, le lieu où il 
avait grandi, Jésus fut l’objet de sar-
casmes et moqueries de la part des 

habitants, de ceux qui l’avaient connu 
comme le simple fils d’un charpen-
tier et qui ne pouvaient l’imaginer en 
Messie fils de Dieu.
Cette expression indique que les qua-
lités et le génie d’un homme ou d’une 
femme sont difficilement reconnus 
par ses proches qui ne peuvent voir en 
eux que ce qu’ils ont toujours vu : une 
personne identique aux autres !
A suivre…

Pascal Deneuville

Légende des mots
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La moisson.

Savez-vous que l’origine de certaines expressions que nous utilisons dans la vie courante remonte 
à la Bible ou aux évangiles ? En voici quelques exemples…

Aujourd’hui, à Roncq, les bénévoles du cinéma sont quarante : vingt femmes et vingt hommes 
âgés de 18 à 71 ans. Ils donnent de leur temps, de l’ énergie, de la générosité, le tout sans 
rémunération pour mener à bien leur action dans une cause qu’ils défendent pleinement : le 7e art.

Horaires d'ouverture et contact
Le mardi 20h30, le mercredi 15h et 18h, le vendredi 20h30, 
le samedi 18h et 20h30 et le dimanche 15h et 18h.
Contacts : salle Gérard Philipe
40, rue Henri Barbusse - tél. 03 20 46 05 95
Mail : contact@cinemaroncq.fr
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